
J’aime   Les mangas, les films de SF, 

de superhéros et de fantasy (Batman, 

Iron Man, Le Hobbit…), la série TV 

Doctor Who, le Webcomic Homestuck, 

les vêtements et le sport.

Je n’aime pas   Avoir froid aux pieds.

Ma famille   Mon père Damien  

(41 ans), ma mère  Claire (40 ans)  

et ma sœur Julia (8 ans).
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 Le Québec est une province 
du Canada qui se situe au nord-est 
des États-Unis. C’est une des anciennes 
colonies françaises du Nouveau Monde, 
c’est pour ça qu’on y parle toujours  
le français (avec un accent génial !). 
Le territoire est égal à 2,8 fois la 
France, mais il n’y a que 8 millions 
d’habitants. Montréal est la plus 
grande ville de la province, la 2e plus 
grande ville du Canada après Toronto 
et la plus grande ville francophone 
de tout le continent américain.

“E n mars 2012, ma mère m’a 
dit pour la 1re fois qu’il était 
probable qu’on parte vivre au 

Québec, se rappelle Eva. Au début, 
ça ne m’a fait ni chaud ni froid, je 
n’y croyais pas vraiment. J’ai eu un 
choc quand, 2 ou 3 mois plus tard, 
notre déménagement à Montréal 
pour le travail de mon père a été 
confirmé !” Eva savait que l’expé-
rience allait être sympa, mais elle 
trouvait quand même dur de quitter 
le pays où elle avait ses amis, son 
collège, ses habitudes… 

bilan : génial (mais froid)
“Montréal, c’est une des villes les 
plus géniales dans laquelle je suis 
jamais allée, juge aujourd’hui la 
jeune fille. Les gens sont ouverts 

et agréables à vivre. C’est une ville 
très diversifiée, puisque presque tout 
le monde vient d’un pays différent. 
Et tout le monde parle ou peut par-
ler anglais, partout. C’est vraiment 
une ville que je recommande pour 
un voyage ! Mais pas en hiver, à 
moins d’être habitué à marcher dans 
2 mètres de neige par – 30 °C.” 

mon collège au canada
Le système scolaire québécois est 
différent du système français : “En 
fait, c’est le même qu’aux États-Unis 
et dans le reste du Canada, explique 
Eva. Moi, je suis dans une école pri-
vée qui garde le système français, 
mais avec 3 ou 4 heures de cours en 
plus sur l’histoire du Canada et les 
maths québécoises (un programme 
beaucoup plus dur qu’en France !). 
Mon école est vraiment grande et 

va de la maternelle au 
lycée, où je rentre l’an-
née prochaine. En tout, 
je pense qu’il y a plus de 
2 000 élèves !” 
Autre différence avec 
l’ancien collège d’Eva : 
la cantine. “Pour manger, 
on achète ce qu’on veut à 
la cafétéria, mais on peut 
aussi apporter sa « boîte 
à lunch ». On a aussi un 
foyer avec une salle infor-
matique, des distributeurs 
et des tables de baby-foot. 
Plutôt cool !” 

14 ans
Eva

Par Eva
le Québec

QuébÉcoise 
depuis 1 an ! 

 En automne, les érables prennent des couleurs 
géniales. C’est pour ça qu’on voit une feuille d’érable 
rouge sur le drapeau canadien. Avec la sève  
de ces arbres, on fabrique le sirop d’érable,  
qui est vendu dans le monde entier !

 Ça, c’est moi 
sur un lac dans 

les Laurentides, une chaîne 
de montagnes à 1 heure 
de route au nord de 

Montréal. Leur nom vient 
du fleuve Saint-Laurent.

 En quittant Montréal, on est vite en pleine nature.  
On a vu des panneaux indiquant des caribous,  
mais on n’en a pas croisé en vrai. Dommage !

 Là, je suis avec ma mère  
au nord de Montréal, un peu 

avant les Laurentides.

en canoë

bain de soleil
into the wild

L’été indien



 Montréal est une ville géniale, 
avec tous ses festivals, ses fêtes  
et son activité. 

 La viande est toujours trop cuite, 
jamais saignante (c’est pour tuer  
les bactéries, il paraît).

 Je me suis fait plein de nouveaux 
amis géniaux. 

 J’ai goûté à la poutine, un plat 
typique du Québec : frites, morceaux 
de fromage et sauce à la viande.  
C’est un peu dégueu.

 J’adore l’accent et le vocabulaire 
québécois ! 

 Mon pire souvenir, ça doit 
être le 1er jour où il a fait dans 
les – 40 °C. Parce que c’est vraiment 
froid, et je n’étais pas du tout 
habituée.

 Propos recueillis par Nicolas Martelle. 

Photos : famille Giard.
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1 	Mets la farine, la levure et le 
sucre dans un saladier. Ajoute les 
œufs entiers et mélange le tout.
2 	Fais fondre le beurre dans 
une casserole et verse-le dans le 
mélange. Puis, délaye peu à peu 
avec le lait pour éviter de faire des 
grumeaux.
3 	Laisse reposer 1 heure minimum 

dans le frigo.

La légende
de la “Chasse-galerie”

C’est l’histoire d’un groupe de 
bûcherons québécois qui sont dans 
la forêt, loin de Montréal, la nuit  
du Nouvel An. Ils font un pacte  
avec le diable pour voyager en canot 
volant afin de rentrer embrasser 
leurs “blondes” (leurs femmes).  
Mais ils ne doivent pas regarder en 
arrière au moment de repartir, sinon 
ils perdent leur âme. Bien sûr, l’un 
d’eux craque, et ils sont condamnés 
à errer dans le ciel à jamais ! 

   les sports de neige, ici, c’est du 
délire. Il y a des patinoires dans tous les parcs. Et on peut aussi faire 
du ski de fond, des raquettes, de la luge, du ski de piste… pendant 

3 ou 4 mois, un peu partout, en ville comme à la campagne !

 Au fond, on voit le lac Saint-laurent gelé. 
Il faisait – 30 °C à – 35 °C cette semaine-là…  
On a même vu un – 39 °C ! Brrrr…

4 	Fais cuire les pancakes à la 
poêle, comme des crêpes, mais 
plus petites.
5 	Empile les pancakes et verse le 

sirop d’érable dessus (tu peux aussi 
mettre une noix de beurre). Idéal 
pour le breakfast (petit déjeuner)
ou en dessert, surtout en hiver !

Le sirop d’érable,  

c’est trop bo
n !  

J’ai un copa
in québécois

 

qui en met sur tout, 

même sur le jam
bon…

Québec

Les pancakes au sirop d’érable
Les ingrédients pour 4 personnes :

 250 g de farine   30 g de sucre   2 œufs   1 sachet de levure 
traditionnelle   65 g de beurre   1 pincée de sel   30 cl de lait  

 du sirop d’érable (en vente libre au supermarché, mais meilleur  
dans les épiceries américaines).

 Des amoureux sur 

une balustrade face  

à la ville… Ils sont 

fous, ces Québécois !

 Là, c’est la statue  

de Maisonneuve, 

le Français qui a fondé 

Montréal au 17e siècle.

vive Montréal !

– 35° C ! aglagla !

blanc manteau

Là, c’est moi !
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